
Mais, quelle ne fut pas notre stupeur
au moment d’écouter la réponse du
directeur général par intérim : il
ne croît pas au  flair douanier, qu’il
juge trop immatériel et globalement
incapable d’incarner l’avenir de la
douane face aux nouvelles
technologies ! Puis, il en remet une
couche, indiquant que les évolutions
budgétaires actuelles sont logiques,
la volonté du gouvernement étant de
renforcer les effectifs du ministère
de l’Intérieur. Dès lors, la douane ne
pourra bénéficier de nouveaux
moyens humains…

Quant au flair douanier, il s’acquiert
sur le terrain et certainement pas
devant les applicatifs. On ne naît pas
douanier, monsieur le directeur, on
le devient ! L’intelligence artificielle
ne remplacera jamais le douanier.
Ce qui est certain par contre, c’est
qu’en éloignant les gabelous des flux
physiques, ce flair se perdra ! Alors,
M. le directeur, défendez « votre »
douane avec conviction !! 

Dans l’extrait du Rapport général de la commission des finances (23-11-2023)
sur le projet de loi de finances 2024 ci-après, vous pourrez lire que les élus
nationaux ne veulent pas recruter de personnels en douane. Il semble
plus intéressant de dépenser des millions pour l’achat de matériel (fabriqué
où ? Par qui ?), que d’investir dans le flair douanier ! Pourtant, il faudra
toujours des agents pour mettre en œuvre les contrôles. La logique devrait
donc être : plus de douaniers pour armer plus de scanners… Cela montre qu’il
n’y a aucune volonté réelle d’aller frapper le mal à la racine. À l’inverse, c’est
«open bar» pour lancer de la poudre aux yeux ! quel écœurement...

Propos du rapporteur spécial : “Le renseignement douanier bénéficie de 16
millions d’euros pour favoriser l’installation de scanners mobiles, en partie
financés par des fonds européens. À la suite du rapport d’information sur la
douane que j’ai commis en 2022 avec Albéric de Montgolfier, nous nous sommes
en effet aperçus qu’il était plus efficace d’investir dans ce matériel
technologique plutôt que d’embaucher de nouveaux douaniers – 17 000
douaniers, c’est suffisant. Ces scanners font leurs preuves tant pour les bagages
et les colis que pour les passagers. Ils sont également très efficaces pour scanner
les conteneurs, par exemple au port du Havre.”
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UNSA Douanes : le syndicat 100% douaniers !UNSA Douanes : le syndicat 100% douaniers !

vendredi 05 avril 2024 :
La nouvelle doctrine à la DGDDI : il est plus
efficace d’investir dans la technologie plutôt
que d’embaucher des douaniers...

La Direction Générale a proposé ce mercredi, un groupe de travail consacré aux
thèmes : Emplois, Missions et Attractivité. Dans un contexte budgétaire devenu
défavorable à notre administration, à travers ses propos liminaires (à lire ici), l’UNSA
Douanes a défendu une vision moderne et cohérente de la douane. Nous avons
d’ailleurs conclu notre intervention en réclamant la fin des croissances de budget en
trompe-l'œil et le besoin de réinvestir massivement dans le flair douanier !

En effet, le budget de la douane
devrait enfin connaître une
progression en 2024. Toutefois, cette
hausse n’est pas destinée aux
personnels mais à l’achat de matériel
de détection, comme l’ont exposé les
rapporteurs de la loi de Finances (lire
l’encart ci-après). Si nous admettons
sans détour que la machine est un
outil d’aide à la sélection, nous
dénonçons ce délire technocratique
qui veut absolument faire de la
machine, un agent intercepteur !

Si même notre plus haut dirigeant
n’y croit plus et se fait complice des
choix de Bercy, comment motiver les
troupes ? Vos représentants de
l’UNSA Douanes ont vivement
dénoncé ce manque de
reconnaissance et de solidarité
envers la communauté douanière.

L’UNSA Douanes n’est pas là pour
plaire au ministre. Elle agit, milite et
s’investit pour les douanières et les
douaniers. Nous constatons que
plusieurs autres administrations
recrutent des personnels par
centaines ou milliers et accordent
des primes mensuelles à 100€ ou
plus, pendant que la douane perd
plus de 500 emplois et peine à
augmenter les primes. Alors, NON,
CE N’EST PAS LOGIQUE POUR
NOUS !

Comme toutes les organisations
syndicales, nous avons décidé de
quitter la séance (cf communiqué
intersyndical). Mais avant de tourner
les talons, nous avons signifié
notre ras-le-bol face à une
Politique qui refuse d’accorder
plus de moyens à la douane pour
lutter contre les trafics.
Il est visiblement plus rentable,
électoralement parlant, pour nos
dirigeants politiques de vanter en
boucle les opérations « place nette »
dans les médias, que
l’investissement quotidien des
douanières et douaniers, qui ont
encore récemment saisi plusieurs
tonnes de drogue et de tabac au
Havre ou à Avignon…
Le nouveau DG a du pain sur la
planche ! 

Dans ces conditions, il
n’était plus possible de
continuer sereinement. 

http://www.unsadouanes.fr/fr/adhesion
http://www.unsadouanes.fr/fr/de_la_poudre_aux_yeux_18012024
https://www.senat.fr/senateur/nougein_claude14253s.html
http://www.unsadouanes.fr/
http://www.unsadouanes.fr/sites/default/files/2024-04/Liminaire%20GT%20Emplois-Missions-Attractivit%C3%A9%20%2803-04-2024%29.pdf
http://www.unsadouanes.fr/sites/default/files/2024-04/2024_04_03_GTR_emplois_communique_interOS.pdf
http://www.unsadouanes.fr/sites/default/files/2024-04/2024_04_03_GTR_emplois_communique_interOS.pdf

